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PREAMBULE : 
 
 
LE PLAN LOCAL DõURBANISME DANS SON CONTEXTE REGLEMENTAIRE : 
 
La loi du 13 décembre 2000, relative à la Solidarité et au Renouvellement Urbains (Loi SRU) a introduit en lieu et place 
des Plans dôOccupation des Sols (POS) un nouvel outil r®glementaire de planification, permettant de mieux r®pondre 
aux problématiques des territoires urbains et ruraux dôaujourdôhui : le Plan Local dôUrbanisme (PLU). Cette loi a ®t® 
modifiée substantiellement par la Loi Urbanisme et Habitat (Loi UH) du 2 juillet 2003.  
 
Avec la Loi portant Engagement National pour lôEnvironnement (ENE) du 12 juillet 2010, dite loi Grenelle II, le PLU 
devient lôun des nouveaux outils visant ¨ garantir une gestion ®conome des sols. La loi assigne désormais aux acteurs 
publics la mission dôassurer un contr¹le effectif de la consommation de lôespace naturel, agricole et forestier. 
 
La loi dôAcc¯s au Logement et ¨ un Urbanisme R®nov® (Loi ALUR) du 24 mars 2014 est applicable depuis le 27 mars 
2014. Elle vient compl®ter la loi portant ENE en renfor­ant la mission de lutte contre lô®talement urbain assignée aux 
acteurs publics. 
 
Ainsi, lôarticle L.121-1 du Code de lôUrbanisme fixe pour le Plan Local dôUrbanisme les objectifs suivant :  
 
- Lô®quilibre entre le renouvellement urbain, un d®veloppement urbain ma´tris®, le d®veloppement de lôespace rural, 
dôune part, et la préservation des espaces affectés aux activités agricoles et forestières et la protection des espaces 
naturels et des paysages, dôautre part, en respectant les objectifs de d®veloppement durable. 

 
- La diversité des fonctions urbaines et la mixité sociale dans lôhabitat urbain et dans lôhabitat rural, en pr®voyant des 

capacités de construction et de réhabilitation suffisantes pour la satisfaction, sans discrimination, des besoins 
pr®sents et futurs en mati¯re dôhabitat, dôactivit®s ®conomiques, notamment commerciales, dôactivit®s sportives ou 
culturelles et dôint®r°t g®n®ral ainsi que dô®quipements publics, en tenant compte en particulier de lô®quilibre entre 
emploi et habitat ainsi que des moyens de transports et de la gestion des eaux ; 

 
- Une utilisation économe et équilibrée des espaces naturels, urbains, périurbains et ruraux, la maîtrise des besoins 
de d®placement et de la circulation automobile, la pr®servation de la qualit® de lôair, de lôeau, du sol et du sous-sol, 
des écosystèmes, des espaces verts, des milieux, sites et paysages naturels et urbains, la réduction des nuisances 
sonores, la sauvegarde des ensembles urbains remarquables et du patrimoine bâti, la prévention des risques 
naturels prévisibles, des risques technologiques, des pollutions et des nuisances de toute nature. 

 
La loi ENE engage ainsi un véritable « verdissement » des PLU, accélérant sensiblement le mouvement amorcé par la 
loi SRU, qui avait introduit de nouvelles exigences en terme de d®veloppement durable. Cet objectif sôest traduit par : 
 

- Des ®volutions en termes de contenu, visant ¨ adapter le Plan Local dôUrbanisme aux besoins des politiques de 
renouvellement urbain. Compl®tant le Projet dôAm®nagement et de D®veloppement Durables, les Orientations 
dôAm®nagement et de Programmation sont désormais obligatoires. 

- Des ®volutions en termes de proc®dure, visant ¨ rendre les politiques dôurbanisme plus claires et plus 
d®mocratiques, en renfor­ant la concertation avec le public, mais aussi ¨ simplifier lôorganisation pyramidale 
des documents dôurbanisme et de planification ; 

- De nouveaux principes environnementaux tels que la réduction des émissions de gaz à effet de serre, de la 
pr®servation et de la remise en ®tat des continuit®s ®cologiques, de la ma´trise de lô®nergie et de la production 
énergétique à partir de ressources renouvelables et du développement des communications électroniques ; 

- De nouvelles modalités de gouvernance et de gestion favorisant une meilleure intégration des politiques 
publiques de lôurbanisme, du d®veloppement commercial, des transports et de lôhabitat  
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Le PLU se compose, conform®ment ¨ lôarticle R.123-2-1 et suivants du Code de lôUrbanisme, des pi¯ces r®glementaires 
suivantes : 
 

LE RAPPORT DE PRESENTATION expose le diagnostic établi au regard des prévisions économiques et 
démographiques et des besoins répertoriés en matière de développement économique, de surfaces agricoles, de 
développement forestier, d'aménagement de l'espace, d'environnement, d'équilibre social de l'habitat, de 
transports, de commerce, d'équipements et de services. Il présente une analyse de la consommation d'espaces 
naturels, agricoles et forestiers. Il d®crit lôarticulation du plan avec les autres documents dôurbanisme et les plans et 
programmes avec lesquels il doit °tre compatible ou quôil doit prendre en consid®ration. 
 

Il analyse l'état initial de l'environnement et les perspectives de son évolution en exposant, notamment, les 
caractéristiques des zones susceptibles d'être touchées de mani¯re notable par la mise en îuvre du plan ; 
 
Il analyse les incidences notables pr®visibles de la mise en îuvre du plan sur l'environnement et expose les 
conséquences éventuelles de l'adoption du plan sur la protection des zones revêtant une importance particulière 
pour l'environnement ; 
 
Il explique les choix retenus pour établir le projet d'aménagement et de développement durables, au regard 
notamment des objectifs de protection de l'environnement et, le cas échéant, les raisons qui justifient le choix 
opéré par rapport aux autres solutions envisagées. Il expose les motifs de la délimitation des zones, des règles qui 
y sont applicables et des orientations d'aménagement.  
 
Il présente les mesures envisagées pour éviter, réduire et, si possible, compenser s'il y a lieu, les conséquences 
dommageables de la mise en îuvre du plan sur l'environnement ; il pr®cise les indicateurs qui devront °tre 
élaborés pour l'analyse des résultats de l'application du plan, notamment en ce qui concerne l'environnement et la 
maîtrise de la consommation de l'espace ;  
 
Il comprend un résumé non technique des éléments précédents et une description de la manière dont l'évaluation 
a été effectuée.  
 

LE PROJET D'AMENAGEMENT ET DE DEVELOPPEMENT DURABLES définit les orientations générales des politiques 
d'aménagement, d'équipement, d'urbanisme, de protection des espaces naturels, agricoles et forestiers, et de 
préservation ou de remise en bon état des continuités écologiques.  
 

Il arrête les orientations générales concernant l'habitat, les transports et les déplacements, le développement des 
communications numériques, l'équipement commercial, le développement économique et les loisirs, retenues pour 
l'ensemble de l'établissement public de coopération intercommunale ou de la commune. Il fixe des objectifs de 
modération de la consommation de l'espace et de lutte contre l'étalement urbain. 
 

LES ORIENTATIONS D'AMENAGEMENT ET DE PROGRAMMATION, dans le respect des orientations définies par PADD, 
comprennent des dispositions portant sur l'aménagement, l'habitat, les transports et les déplacements.  
 

Les orientations peuvent définir les actions et opérations nécessaires pour mettre en valeur l'environnement, les 
paysages, les entrées de villes et le patrimoine, lutter contre l'insalubrité, permettre le renouvellement urbain et 
assurer le développement de la commune. Elles peuvent comporter un échéancier prévisionnel de l'ouverture à 
l'urbanisation des zones à urbaniser et de la réalisation des équipements correspondants. Elles peuvent porter sur 
des quartiers ou des secteurs à mettre en valeur, réhabiliter, restructurer ou aménager. Elles peuvent prendre la 
forme de schémas d'aménagement et préciser les principales caractéristiques des voies et espaces publics.  
 

Elles définissent les objectifs et les principes d'une politique visant à répondre aux besoins en logements et en 
hébergements, à favoriser le renouvellement urbain et la mixité sociale et à améliorer l'accessibilité du cadre bâti 
aux personnes handicapées en assurant entre les communes et entre les quartiers d'une même commune une 
répartition équilibrée et diversifiée de l'offre de logements.  
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Elles définissent l'organisation des transports de personnes et de marchandises, de la circulation et du 
stationnement.  

LE REGLEMENT LITTERAL ET GRAPHIQUE fixe, en cohérence avec le projet d'aménagement et de développement 
durables, les règles générales et les servitudes d'utilisation des sols qui peuvent notamment comporter l'interdiction 
de construire, délimitent les zones urbaines ou à urbaniser et les zones naturelles ou agricoles et forestières à 
protéger et définissent, en fonction des circonstances locales, les règles concernant l'implantation des 
constructions. 
 

LES ANNEXES, sous formes de pièces écrites et pièces graphiques, qui comprennent entre autre les servitudes 
dôutilit® publique et les informations et obligations diverses. 
 
 



Commune de Kerlaz Â Département du Finistère  

 

Page 11/210 

 

INTRODUCTION : 
 
 
HISTORIQUE DES DOCUMENTS REGLEMENTAIRES COMMUNAUX ET SUPRA-COMMUNAUX : 
 
Par délibération en date du 3 Juillet  2009, la commune de Kerlaz a engagé la révision de son POS et sa transformation 
en PLU.  
Les objectifs qui ont motivé cette révision sont de :  

- Mettre en conformit® le Plan Local dôUrbanisme avec les lois SRU et Urbanisme et Habitat ; 

- Mettre en avant le projet de la commune, en portant une vision globale de son devenir traduit à travers le 
Projet dôAm®nagement et de D®veloppement Durable et de d®finir des actions pr®cises pour assurer le 
renouvellement urbain et la pr®servation de lôenvironnement ; 

La commune souhaite ainsi d®finir les orientations ¨ prendre en termes dôam®nagement, dôurbanisme et de 
d®veloppement durable. Le PLU permettra ainsi dôanticiper les besoins et de proposer un nouveau projet de 
développement global et cohérent pour la commune. 

La commune appartient à Douarnenez Communauté, une structure intercommunale, située dans le département du 
Finist¯re et en r®gion Bretagne. Cr®®e le 27 d®cembre 1993 sur arr°t® pr®fectoral, elle regroupe tout dôabord 4 
communes (Douarnenez, Poullan-Sur-Mer, Pouldergat et Le Juch) puis à partir de 1996, Kerlaz rejoint cette 
communauté de communes et compte aujourdôhui 20 206 habitants (recensement 2008). 
 
La commune est concernée par un programme d'actions de l'Agenda 21 de Douarnenez Communauté a été voté en 
conseil communautaire jeudi 21 avril 2011. Ce programme fixe le cadre stratégique de développement du territoire. 
 
La Communaut® de Communes de Douarnenez sôest engag®e dans lô®laboration dôun Schéma de Cohérence 
Territoriale de lôOuest Cornouaille. Le territoire concerné par le SCoT comprend 4 intercommunalités : Pays Bigouden 
Sud, Haut Pays Bigouden, Cap Sizun et Pays de Douarnenez. Soit 38 communes au totale. Le Schéma de Cohérence 
Territoriale est ®labor® par le Syndicat Intercommunautaire Ouest Cornouaille Am®nagement. Il a lôappui de lôAgence 
Ouest Cornouaille Développement pour mettre en place ce document de planification  sur le territoire ouest Cornouaille. 
Document dôurbanisme et dôam®nagement, le SCOT arr°t® le 26 novembre 2013, définira une stratégie de territoire à 
échéance de 20 ans. 
 
La commune est également concernée par le Programme Local de lôHabitat (PLH) du Pays de Douarnenez  Ce 
document est un outil op®rationnel de la politique communautaire en mati¯re dôhabitat. Il d®termine  les principes et les 
objectifs quantitatifs et qualitatifs ¨ r®aliser, afin de r®pondre ¨ lôensemble des besoins de la population et d'assurer une 
r®partition ®quilibr®e et diversifi®e de lôoffre de logements. Ce PLH a ®t® adopt®, en avril 2011 pour une p®riode de 6 
ans (2011-2017). 

 
LA COMMUNE DANS SON CONTEXTE GEOGRAPHIQUE LOCAL ET REGIONAL : 
 

- Population en 2009 : 801 habitants (INSEE 2009) 
- Superficie : 1145 hectares (11,45 km²) 
- Densité: 70 habitants/km2 
- Canton/ Arrondissement : Châteaulin 
- Département : Finistère 
- Région : Bretagne 

 
La commune de Kerlaz est située au Sud-ouest du Finistère, à 21 km de Quimper (¨ lôest) et ¨ 5 km de Douarnenez 
(commune limitrophe, au sud). La ville de Quimper (64 902 habitants) est le siège de la préfecture du Finistère et 
représente un pôle attractif pour les communes du département telles que Kerlaz. 
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Sources : www.bretagne-environnement.org et www.hist-geo.com 

À échelle locale, les grandes communes proches les plus influentes pour Kerlaz sont surtout Douarnenez  (15 608 
habitants) et Plogonnec (3006 habitants) au sud ; Plonévez-Porzay (1656 habitants) au nord.  

Les autres communes plus petites et limitrophes à Kerlaz sont : Le Juch (746 habitants) au sud et Locronan (800 
habitants) ¨ lôest.  

Le territoire communal est traversé par deux départementales : la D7 (vers Douarnenez ou Locronan) et la D107 (vers 
Plonévez-Porzay).  

Kerlaz est caractérisé par son identité paysagère littorale et rurale. Son paysage littoral est ouvert sur la Baie de 
Douarnenez. Lôespace rural est marqu® par la conservation du bocage et une activité agricole encore bien présente. 
Avec un indice peu élevé de 70 habitants par km2, ce territoire de 1145 ha territoire est relativement peu urbanisé, les 
espaces agricoles et naturels restent alors préservés. Le bourg est implanté au sud-est sur la D7, en marge du littoral et 
de nombreux hameaux sont diss®min®s partout ailleurs au sein de lôespace agricole, bocager et littoral.  

Kerlaz sôint¯gre au sein de 3 ®chelles de gestion intercommunale (EPCI=Établissements Publics de Coopération 
Intercommunale - ou Communautés de Communes) :  

- Le Pays de Douarnenez : Communauté de Communes composée de 5 subdivisions dont Kerlaz, Douarnenez (le 
siège administratif), Le Juch, Pouldergat et Poullan-sur-Mer. Elle rassemble 20 960 habitants (INSEE-RGP 1999) sur 
une superficie de 105,5 km2. Créée le 27 Décembre 1993, cette intercommunalité a pour objet de développer et de 
gérer, dans un esprit de solidarité, des projets et des services auprès de la population que les communes, seules, 
n'auraient pu financièrement assumer. Elle met en îuvre des comp®tences transf®r®es dans le cadre dôune 
concertation entre ces 5 communes membres. Par ce biais, la commune de Kerlaz profite de comp®tences quôelle 
n'exerçait pas auparavant, et/ou qu'il est plus efficace de gérer à l'échelle intercommunale (par exemple : gestion des 
déchets). N®anmoins, il est important de noter quôelle a conserv® des activit®s li®es aux services et ®quipements de 
proximit®, tels que lô®cole, les équipements sportifs, et récemment la station de traitement des eaux usées. 

http://www.hist-geo.com/
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- Le Pays de Cornouaille : 2484 km2, 12 Établissements Publics de Coopération Intercommunale (EPCI ou 
Communautés de Communes), dont le Pays de Douarnenez, 95 communes, 312 471 habitants (INSEE RGP 1999). Ce 
regroupement se base sur son patrimoine naturel commun et sa dynamique territoriale en place (attractivité touristique, 
et activités liées aux espaces maritimes et ruraux). Il a pour vocation de soutenir et accompagner les projets relatifs au  
d®veloppement et ¨ lôam®nagement du territoire, selon les quatre grandes orientations exprim®es dans la Charte de 
Pays : « mobiliser des programmes pour financer les actions » (Contrat de Pays), « apporter son soutien et son conseil 
aux porteurs de projets », « définir lui-même des actions », « associer tous les acteurs de la vie locale ».  

- Le Pays de lõOuest-Cornouaille (périmètre du SCOT) : 4 EPCI dont le Pays de Douarnenez, 38 communes, 88 853 
habitants (RGP 1999). Le Syndicat Intercommunautaire Ouest Cornouaille Aménagement, qui regroupe ces quatre 
EPCI, a ®labor® son propre document de planification territoriale ¨ lô®chelle un SCOT (p®rim¯tre fix® par arr°t® 
préfectoral le 13 novembre 2002).  

La commune est ainsi impliquée dans une dynamique de gestion à grande échelle territoriale en interaction avec de 
nombreuses communes ; une garantie pour son développement à plus long terme.  

Carte du Pays de Cornouaille au sud-ouest du Finistère (Source : http://pays.region-bretagne.fr ) 

 

  

http://pays.region-bretagne.fr/
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Carte de lôOuest Cornouaille dont le Pays de Douarnenez (Source : www.ouest-cornouaille.com) : 

 

Carte des espaces ¨ dominantes urbaine et rurale de lôOuest Cornouaille (Source : www.ouest-cornouaille.com) : 

 

Selon lôINSEE, en termes dôemplois, dô®quipements et de services, la commune de Kerlaz d®pend essentiellement de la 
couronne périurbaine de Douarnenez, bien que lôattractivit® de Quimper exerce aussi une influence dans les 
mêmes domaines. Plus de 40 % des actifs de Kerlaz travaillent hors de la commune et au sein de ces aires 
périurbaines.   

http://www.ouest-cornouaille.com/
http://www.ouest-cornouaille.com/
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- Douarnenez Communauté : 

Située dans le département du Finistère et de la région Bretagne, la Communauté de Communes de Douarnenez a été 
créée le 27 décembre 1993 sur arrêté préfectoral. Elle regroupait alors 4 communes : Douarnenez, Poullan-Sur-Mer, 
Pouldergat et Le Juch. Depuis 1996, Douarnenez Communaut® est compos®e de 5 communes, suite ¨ lôadh®sion de la 
commune de Kerlaz. Elle compte aujourdôhui 20 206 habitants (recensement 2008). 

Carte du périmètre de Douarnenez Communauté (Source : www.douarnenez-communaute.fr) : 

 

Douarnenez Communauté exprime la volonté des 5 communes adhérentes de travailler ensemble sur des objectifs 
d®termin®s et de cr®er un espace de solidarit® dans le respect de lôidentit® de chacune dôelle. Ainsi, elle exerce les 
compétences suivantes : 

 Am®nagement de lõespace (exemples : Cohérence territoriale ; Aménagement rural, etc.) 
 Développement économique (exemples : Cr®ation et gestion des parcs dôactivit®s ®conomiques ; Elaboration 
dôun programme dôactions ®conomiques et touristiques, etc.). 

 Protection et mise en valeur de lõenvironnement (exemples : Elaboration dôun plan dôactions en faveur dôun 
développement durable ; Collecte et traitement des déchets ménagers ; Gestion des déchetteries ; Gestion de 
lôassainissement non collectif (SPANC), Elaboration dôactions pour la reconqu°te de la qualit® des eaux des 
bassins versants de la Communauté de Communes, etc.). 

 Participation à la vie des communes et des habitants (exemples : Participation à des actions menées sur 
lôensemble du territoire communautaire par des organismes habilit®s ou des associations). 

 Action sociale et solidarité (exemples : Gestion et animation de la crèche communautaire ; Construction, 
am®nagement, entretien et gestion de structures dôaccueil des enfants). 

 Politique du logement et du cadre de vie (exemples : Participation financière aux organismes HLM pour les 
opérations de construction et de réhabilitation des logements sociaux ; Dispositif de lôobservatoire de lôhabitat - 
Programme Local de lôHabitat (PLH) ; Programme dôint®r°t g®n®ral (PIG) ; Aides ¨ lôimmobilier, etc.). 

 Création, Aménagement, Extension de la voirie  
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PARTIE 1 :  
 

DIAGNOSTIC SOCIODEMOGRAPHIQUE ET ECONOMIQUE 
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I . LA DEMOGRAPHIE : 
 
I . A . LõEVOLUTION DE LA POPULATION : 

Evolution démographique  

Lors du dernier recensement de la population INSEE de 2009, la commune comptait 806 habitants. Après une baisse du 
nombre dôhabitants entre 1968 et 1975, la commune de Kerlaz enregistre une croissance d®mographique depuis 1975. 
La période 1975-1982 enregistre la croissance démographique la plus importante sur le territoire communal, avec une 
croissance annuelle moyenne de 2,6%. Depuis 1999, la croissance d®mographique sôest stabilis®e avec une croissance 
annuelle moyenne quasi-nulle. 

Graphique pr®sentant lô®volution de la population entre 1968 et 2009 : 

 

Comparaison avec les différentes échelles territoriales 

Tableau comparant lô®volution de la population entre 1968 et 2009 : 

 
1968 1975 1982 1990 1999 2009 

Commune 567 513 614 729 803 806 

Variation annuelle (%) 
 

- 1,4 + 2,6 + 2,2 + 1,1 0,0  

Com Com 23 163 22 732 21 908 20 875 20 158 19 147 

Variation annuelle (%) 
 - 0,3 - 0,5 - 0,6 - 0,4 - 0,5  

Département 768 929 804 088 828 364 838 687 852 685 893 914 

Variation annuelle (%) 
 + 0,6 + 0,4 + 0,2 + 0,2 + 0,5  

Ces évolutions comparées mettent en exergue la croissance démographique communale supérieure aux autres échelles 
territoriales. La commune de Kerlaz a connue une variation annuelle n®gative entre 1968 et 1975. Cette tendance sôest 
ensuite invers®e pour atteindre 806 habitants en 2009. Lô®volution d®mographique de la Communaut® de Communes 
est négative depuis 1968. 

Analyse de lõ®volution démographique  

Graphique pr®sentant lô®volution du taux de natalit® sur la commune entre 1968 et 2009 : 
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Apr¯s avoir connu des fortes variations annuelles jusquôen 1999, lô®volution de la population sôest stabilis® à cause 
dôune diminution du solde migratoire. La croissance d®mographique que conna´t la commune de Kerlaz ¨ partir de 1975 
est liée à un solde migratoire positif, même si le solde naturel est nul ou négatif sur cette même période. 

Graphique pr®sentant lô®volution du solde naturel et migratoire sur la commune entre 1968 et 2009 : 

 

Comparaison avec les différentes échelles territoriales 

Tableau comparant lô®volution de la population, en int®grant les soldes naturels et migratoires, entre 1968 et 2009 : 

 
1968-1975 1975-1982 1982-1990 1990-1999 1999-2009 

Commune - 1,4 + 2,6 + 2,2 + 1,1 0,0 

Due au solde naturel - 0,5 - 0,5 + 0,2 + 0,1 0,0 

Due au solde migratoire - 0,9 + 3,1 + 2,0 + 1,0 + 0,1 

Com Com - 0,3 - 0,5 - 0,6 - 0,4 - 0,5 

Due au solde naturel - 0,2 - 0,5 - 0,4 - 0,4 - 0,6 

Due au solde migratoire - 0,1 - 0,1 - 0,2 0,0 + 0,1 

Département + 0,6 + 0,4 + 0,2 + 0,2 + 0,5 

Due au solde naturel + 0,4 + 0,2 + 0,1 0,0 + 0,1 

Due au solde migratoire + 0,3 + 0,3 0,0 + 0,2 + 0,4 

Dôune mani¯re g®n®rale, lô®volution de la population sur Kerlaz est sup®rieure aux tendances connues aux ®chelles 
supra-communales, avec un solde migratoire plus important sur la commune que sur la Communauté de Communes. 

Au travers des différentes caractéristiques démographiques, la population de Kerlaz peut être qualifiée de 
« vieillissante è car le solde naturel est en d®clin depuis 1982. La commune souhaite permettre lôaccueil de nouvelles 
populations plus jeunes (augmentation du solde migratoire à court terme) pour permettre une dynamique 
démographique positive dans le temps (augmentation du solde naturel à plus long terme). 
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I . B . LA STRUCTURE PAR AGE ET INDICE DE JEUNESSE : 
 

L'évolution de la structure par âge des habitants de Kerlaz entre 1999 et 2009 met en évidence un vieillissement de la 
population avec une augmentation plus particulière des 45-59 ans. En 2009, cette catégorie reste la plus représentée 
(1/4 de la population totale). La part de jeunes de 0 à 29 ans et celle des 30 à 44 ans, ont sensiblement diminué durant 
cette période.  

Cette répartition est relativement similaire à celle observée au niveau départemental, bien que les variations entre 1999 
et 2009 soient moins marquées. 

 

Graphique pr®sentant lô®volution de la structure par ©ge de la population communale entre 1999 et 2009 : 
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Lôindice de jeunesse de Kerlaz pr®sente un chiffre 
satisfaisant, bien quôil soit moins important quôen 1990. En 
2009, lôindice est de 1,12, ce qui confirme le maintien de 
la jeunesse dans la structure de sa population, 
comparativement au département. En effet, celui du 
Finistère tournait autour de 0,9 en 1999 contre 1,12 en 
1990 : des indices qui révèlent une population de moins 
en moins jeune ¨ lô®chelle d®partementale.  

 

 

 
I . C . LA STRUCTURE DES MENAGES : 
 

Depuis 1968, on observe une  tendance constante à la diminution de la taille des ménages par résidence principale à 
lô®chelle communale comme départementale (tableau ci-dessous). Néanmoins les données de la commune restent 
toujours sup®rieures ¨ celles du d®partement. Sur Kerlaz, alors quôon d®nombrait 4 personnes en 1968, les m®nages 
sont formés de moins de 3 personnes de 1990 à 2009 : la diminution est donc relativement importante. Sur le Finistère, 
la moyenne est proche de 2 habitants par résidence principale en 2009.  

 

£volution compar®e du nombre dõhabitants par r®sidence principale : 

 1968 1975 1982 1990 1999 2009 

KERLAZ 4 3,65 3,25 3,15 2,8 2,5 

FINISTÈRE 3,20 3 2,80 2,5 2,30 2,20 

Sources : Insee, RP1999 et RP2009 exploitations principales 

 

La commune de Kerlaz n'est donc pas épargnée par le phénomène de desserrement observé aux niveaux national 
comme départemental. En effet, les changements des comportements sociaux (augmentation du nombre de séparations 
et de divorces, vieillissement et la population et décohabitation des jeunes notamment) entraînent une diminution 
progressive du nombre moyen d'occupants par logement. 

 

SYNTHESE ð DEMOGRAPHIE 

- Une augmentation constante de la population de 1975 à 1999 ; stagnante depuis 1999 ; 

- Une commune attractive durant la période de 1975 à 1990 (accueil de nouveaux habitants);   

- Une population vieillissante mais encore jeune par rapport au département ; 

- Une prédominance des "petits ménages" (phénomène de desserrement).  

 
INDICE DE JEUNESSE 
COMPARE EN 1999 

 1990 1999 2009 

Kerlaz 1,52 1,48 1,12 

Département 
Finistère 

1,12 0,9 nc 

Source : RGP 99 et données communales 

2007 
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II . LõHABITAT : 
 
 
II . A . LE PARC DE LOGEMENTS ET SON EVOLUTION : 
 

UN PARC DE LOGEMENTS CROISSANT DEPUIS LES ANNEES 60 
 

Le parc des logements communaux conna´t une croissance continue depuis 1968 et qui sôest acc®l®r®e entre 1975 et 
1982 (5,85% dôaugmentation annuelle). Cette tendance sôest calm®e d¯s 1982 pour atteindre une variation annuelle plus 
faible (+1,1% entre 1999 et 2009) mais toujours en augmentation.  
Cela peut sôexpliquer par la baisse du nombre de personnes par logement (li®e au ph®nom¯ne de d®cohabitation, de 
vieillissement, etc.) ainsi que lôarriv®e de populations nouvelles sur la commune. 
 

Ce sont des évolutions qui ont provoqué une croissance constante du nombre de résidences principales et un 
développement des résidences secondaires.  

Les résidences principales restent les plus représentées soit 81,7% du parc en 2009. 

La période de 1975 à 1982 a connu une explosion du nombre de r®sidences secondaires, dont la part sur lôensemble du 
parc est passée de 19,6% en 1975 à 24,1% en 1982. Ce phénomène ne fut que de courte durée car, en 2009, les 
résidences secondaires ne représentent plus que 15,2% du parc total de logements.  

Enfin, la part des logements vacants reste minime comparativement ¨ lôensemble du parc. En 1968 elle repr®sentait 
3,6%, puis a chuté entre 1982 et 1990 en même temps que les résidences secondaires, avant de regagner 3,2% en 
2009. 

 

 

 

Population 
résidentielle 

Parc 
total 

Taux de 
variation 
annuel 

Résidences 
principales 

Résidences 
secondaires 

Logements 
vacants 

1968 - 137  112 81,8% 20 14,6% 5 3,6% 

1968-1975  +42 3,7% +22 +15 +5 

1975 - 179  134 74,9% 35 19,6% 10 5,6% 

1975-1982  +87 5,85% +56 +29 +2 

1982 607 266  190 71,4% 64 24,1% 12 4,5% 

1982-1990  +32 1,45% +40 -2 -6 

1990 724 298  230 77,2% 62 20,8% 6 2,0% 

1990-1999  +53 1,85% +55 -7 +5 

1999 803 351  285 81,2% 55 15,7% 11 3,1% 

1999-2009  +40 1,1% +35 +4 +1 

2009 806 391  320 81,8% 59 15,1% 12 3,1% 
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Les résidences principales en croissance constante de 1968 à 2009 et une explosion des résidences secondaires dès 
1982 : 

 

Source : INSEE RGP 99 et 2006 

 

En 2006, les 772 personnes résidant sur la commune, ce sont en 
moyenne 78% dôentre eux qui ®taient d®j¨ install®s dans le m°me 
logement il y a 5 ans. Ce chiffre élevé illustre une certaine 
attractivité du territoire liée à sa qualité de vie, qui incite les 
habitants à y rester en permanence plus que temporairement. La 
plupart des habitants arrivés récemment (2001 ou après), sont 
originaires du département, soit 14,6% sur les 772 résidents. 
Ceux qui viennent dôautres r®gions restent minoritaires.  
 
Personnes résidents sur la commune de Kerlaz encore 5 ans 
auparavant ou ailleurs (source INSEE RP2006) : 
 
Nb : Les donn®es pour lôann®e 2009 ne sont pas disponibles au moment 
de la rédaction. 

  

Lieu de résidence 5 
ans avant 2006 

2006 % 

Le même logement 600 77,7 

Un autre logement de 
la même commune 

17 2,2 

Une autre commune 
du même 

département 
113 14,6 

Un autre département 
e la région Bretagne 

7 0,9 

Une autre région de 
France 

26 3,4 

Hors de France 9 1,2 
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II . B . LE PARC DE LOGEMENTS SELON LE TYPE DE LOGEMENTS, UNE RESIDENTIALISATION TRES 
MARQUEE : 
 

Le parc dôhabitations de Kerlaz est quasi int®gralement compos® de logements individuels soit 96,9% en 2009. Le total 
dôappartements ¨ Kerlaz est tr¯s faible (1,8%) comparativement aux taux du canton et du Finistère qui sont bien moins 
négligeables (15 % et 26%). 

 

À Kerlaz, le parc résidentiel est relativement ancien, près de 78% des logements ont été construits avant 1989 et près 
de la moiti® datent dôavant 1975.  

En 2009 comme en 1999, côest plus de 75% des habitations qui comportent plus de 5 pièces, soit le nombre moyen 
enregistré par résidence principale.  

Enfin, les résidences principales de Kerlaz sont essentiellement occupées par leurs propriétaires soit 90,5% des 
résidents en 2009, et ce, depuis plus de 20 ans. Les locataires moins nombreux ne repr®sentent quô¨ peine 10% des 
résidents en 1999, sont encore moins représentatifs en 2009 où ils ne comptent plus que 7,3 %. 

Source : Insee, RP1999 & 2006 exploitation principale. 

II . C . LE PHENOMENE DE DESSEREMENT DES MENAGES : 
 
En 2009, le nombre moyen dôoccupants par r®sidence principale est de 2,5. Le chiffre tend ¨ diminuer au cours du 
temps avec lô®volution des modes de vie. Depuis 1990, la commune enregistre une baisse dôenviron 1% par an (10% 
tous les 10 ans) du nombre dôoccupants par r®sidence principale. 
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II . D . UN RYTHME IRREGULIER DES CONSTRUCTIONS NEUVES : 

Au total, ce sont 91 logements qui ont été réalisés entre 1990 et 2007, soit 11 819 m2 et une moyenne de près de 5 
nouveaux logements par an ®quivalent ¨ un logement dôune moyenne de 140 m2 par logement.  

Entre 1990 et 2007, la commune a connu trois pics de constructions neuves en logements individuels (8 en 1994, 10 en 
1998, 8 en 2007), alors que seulement 2 habitations groupées (en 1996) et 2 collectifs (en 2006) ont été bâtis. Ces 
dernières ne représentent que 7,4% de la surface totale construite entre 1996 et 2006 (546 m2 sur 7 299 m2 au total).  

On remarque une augmentation de la surface des logements individuels, ce qui correspond au nombre constamment 
important de 5 pièces par habitation. En 1994, les 8 maisons construites représentent une surface totale de 973 m2, soit 
121,6 m2 chacune. En 1998, les 10 logements individuels bâtis sur une surface moyenne de 1254 m2 soit 125,4 m2 par 
construction. Enfin en 2007, la surface totale des 8 constructions fait 1055, soit 131,8 m2.   

Nous pouvons observer une certaine irr®gularit® constructive notamment dans les constructions dôindividuels group®s et 
collectifs. Cela révèle un réel manque de mixité dans la composition des nouvelles constructions.  

 

 

SYNTHESE - LOGEMENTS 

- Une croissance continue du parc de logements depuis 1968, accélérée entre 1975 et 1982 

- Une grande majorité de maisons individuelles en constante augmentation 

- Une part de résidences secondaires en diminution 

- Le statut de propriétaire installé depuis plus de 20 ans, largement représentatif 

- Des constructions individuelles de plus en plus grandes avec nombre de pièce important 

- Des logements collectifs minoritaires qui révèlent un manque de mixité dans le parc de logements 

- Un rythme de construction irrégulier  
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III . Lõ£CONOMIE : 
 
 
III . A . LA POPULATION ACTIVE ET LES EMPLOIS : 
 
Plus de 60% des actifs possède un emploi en 2009 : 

 

En 2006, sur les 543 actifs de la commune, 62,5% ont un emploi, soit 338 personnes. Ce pourcentage est bien en 
dessous de la moyenne du canton (91,4% sur 8412 actifs) et du département (90,2% sur 393 312 actifs). De plus, il est 
moins ®lev® quôen 1999 (71,1% soit 369 personnes), alors quôen parall¯le, la part des retrait®s est 1,5 fois plus 
importante.  

 

De 1999 à 2009, le chômage est passé de 6% à 4,3%. Cette baisse est contradictoire avec la part dôactifs ayant un 
emploi aussi en diminution.  

En 1999 parmi les 348 actifs recensés : 12,6% travaillent dans le secteur agricole, 31% dans le secondaire (industrie et 
construction) 56,3% dans le tertiaire (services et administration).  
 
Nb : Les donn®es pour lôann®e 2009 ne sont pas disponibles au moment de la rédaction. 
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III . B . LõEMPLOI COMMUNAL : 

 

Le territoire communal offrait 186 emplois en 2009 contre 157 en 1999. 

 

En 2009, seuls 16,4% des 340 actifs ayant un emploi, exercent leur activité sur Kerlaz leur commune de résidence. Mais 
il faut souligner que de 1999 à 2009, cette part a connu une diminution : 62 personnes en 1999 contre 56 en 2009. Cette 
caractéristique reflète la mobilité des actifs qui travaillent de plus en plus hors de la commune.  

 

III . C . PEU DõENTREPRISES IMPLANTEES : 
 
On relève quelques entreprises sur la commune :  
> Une entreprise de travaux publics (SARL Guenneau), implantée depuis 1975 à Ker Anna. Elle est répertoriée en tant 
quôInstallation Class®e inspect®e par la DRIRE pour son activit® li®e ¨ lôexploitation des matériaux de carrière ; 
> Une biscuiterie artisanale à Ker Anna : production et vente des biscuits produits ainsi que de souvenirs régionaux. 
> Une entreprise de travaux agricoles au Cotty. 
 
III . D . DES COMMERCES INSUFFISANTS : 
 
La commune ne possède plus de commerces. 
 
Pour les commerces, les habitants sont dépendants des communes voisines, notamment Douarnenez, Plonévez-
Porzay, etc.  
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III . E . UN TOURISME VERT SENSIBLE AU LITTORAL : 
 
La commune sôest orient®e vers un tourisme vert, plut¹t quô¨ lôaccueil de nombreux touristes estivaux. 11 gîtes 
touristiques labellisés « gîtes de France è sont recens®s sur Kerlaz, surtout ¨ lôouest, proche de la mer (essentiellement 
à Kerroué, Kerioret, Lanévry). En raison de la protection du littoral, aucun caravanage sauvage nôest autoris® sur la 
commune. Des sentiers de randonnées sillonnent le territoire et permettent aux touristes de le visiter aussi bien le long 
du littoral quôen for°t. 
 
Kerlaz connaît donc un faible afflux en termes de population en saison estivale. 
 

 
 

 
 

SYNTHESE ð ECONOMIE 
 

- Lõemploi communal en progression : les habitants cherchent davantage à travailler sur place et non plus hors de la 
commune ; 

- Un chômage semble reculer ; 

- Des retraités de plus en plus nombreux ; 

- Une prédominance de lõactivit® agricole sur le territoire communal ; 

- Aucun commerce : les habitants dépendent des communes voisines ; 

- Tr¯s peu dõentreprises mais certaines sont implant®es depuis longtemps ; 

- Un tourisme vert en développement et en lien avec le contexte littoral. 

  

CONAN Alain Kerioret 29100 Kerlaz Kerioret 3 épis 0,50 gite rural

CONAN Henri Kerioret Huella 29100 Kerlaz Kerioret 2 épis 0,50 4 personnes avril à septembre

CONAN Henri Kerioret Huella 29100 Kerlaz Kerioret 2 épis 0,50 2 personnes avril à septembre

GONIDEC Jean-Pierre Lanevry 29100 Kerlaz Lanevry 3 épis 0,50 gite 2 épis

GONIDEC Jean-Pierre Lanevry 29100 Kerlaz Lanevry 3 épis 0,60 gite 3 épis

GUEGUEN -GONIDEC Josiane Lanevry 29100 Kerlaz Lanevry 3 épis 0,50 4 personnes

GUEGUEN -GONIDEC Josiane Lanevry 29100 Kerlaz Lanevry 3 épis 0,50 4 personnes

JAIN-VIGOUROUX Keriore Izella 29100 Kerlaz Keriore Izella 3 épis 2 personnes

JAIN-VIGOUROUX Keriore Izella 29100 Kerlaz Keriore Izella 3 épis 2 personnes

CROCQ François Kerleol 29100 Kerlaz Kerleol NC 0,30 gite 3 chambres pour 6 pers

CROCQ François Kerleol 29100 Kerlaz Kerleol NC 0,30 gite2 chambres pour 4 pers

JOIN François Rue de la fontaine Saint-Germain 29100 Kerlaz Rue de l'Eglise NC 0,30 maison 2 chambres

JOURDREN Alain 1, rue des Cottages 95150 Taverny Kerdiouzet NC 0,30

LE BERRE Jean Pierre ou ElisabethTy Ru Kerstrat 29100 Kerlaz Ty Ru Kerstrat NC 0,30 gite 3 chambres année

PHILIPPE Claude Marie Lanevry  - Hent Coat Pin 29100 Kerlaz Lanevry  - Hent Coat PinNC 0,30

TALANDIER Michel OU Pascale Chemin de Parc Rouz - Le Cabellou 29900 Concarneau Lanevry NC 0,30 maison 4 chambres

WILLIAMSON Philip and Victoria Lower pennington farm house - Lower Pennigton Lane - Lymington Hampshire SO41 8 ALENGLAND Lanevry NC 0,30 année

K E R L A Z  locations non inscrites Office du Tourisme Pays de Douarnenez

CHAMBRES D'HOTES NON  inscrites Office du Tourisme Pays de Douarnenez

GUEGUEN -GONIDEC Josiane Lanevry 29100 Kerlaz Lanevry 3 épis 0,55 5 chambres hote pour 2 pers

CHAMBRES D'HOTES  inscrites Office du Tourisme Pays de Douarnenez

GOURLAY Anne 10 lot. De Kerlucia 29100 Kerlaz 10 lot. Kerlucia "les terrasses du ris"3 épis 2 chambres / 4 pers année

NUYAOUET Carine ou JAIN AnthonyKeriore Izella 29100 Kerlaz Keriore Izella 3 épis 0,50 3 Chambres /8 pers

KERVOALEN Michel et Cathy Lanevry 29100 Kerlaz Lanevry NC 0,50 5 Chambres/12 pers

Epis = Locations ou chambres labellisées Gites de France

NC = Locations ou chambres non classées 

K E R L A Z  chambres d'hôtes 
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IV . LõAGRICULTURE : 
 
Le Code de lôUrbanisme (Art. L.110) rappelle que le territoire fran­ais est le patrimoine commun de la nation. Chaque 
collectivité publique en est le gestionnaire et le garant et doit permettre de gérer le sol de façon économe, d'économiser 
les ressources, d'assurer la protection des milieux naturels et des paysages. 
 
L'agriculture est une activité économique assurée par l'exploitation du foncier. Le foncier agricole est une ressource 
importante, qui doit être préservée pour :  

- le maintien du potentiel de production des exploitants ; 
- sa contribution au maintien et à l'entretien des paysages ruraux ; 
- sa participation à tisser du lien social en milieu rural. 

 
Lôanalyse de lôactivit® agricole repose sur lôexploitation des données issues du dernier Recensement Général Agricole 
de 2010 / Agreste et INSEE 2010, de la fiche comparative communale des données de 1988, 2000 et 2010 (voir 
tableaux ci-apr¯s) et de lôenqu°te agricole r®alis®e aupr¯s des agriculteurs de la commune en partenariat avec les 
services municipaux et le bureau dô®tudes.  
 
IV . A . UN TERRITOIRE AGRICOLE DYNAMIQUE : 
 
IV . A . 1 . LõACTIVITE AGRICOLE : 
 
Tableau 1 ï Nombre dôexploitations agricoles ayant leur si¯ge dans la commune entre 1988 et 2010 : 
 

 Nombre dõexploitations 

 1988 2000 2010 

Exploitations professionnelles1    

Exploitations 33 18 13 

 
Tableau 2 ï Travail dans les exploitations agricoles en unité de travail annuel et évolution entre 1988 et 2010 : 
 

 Travail dans les exploitations agricoles en unités de travail annuel  

 1988 2000 2010 

Exploitations professionnelles    

Unités de travail annuel (UTA)* 56 36 18 
* Une unit® de travail annuel (UTA) est la quantit® de travail dôune personne ¨ temps complet pendant une année. 

 
Tableau 3 ï Superficie agricole utilisée moyenne (ha) et évolution entre 1988 et 2010 : 
 

 Superficie agricole utilisée moyenne3 (ha) 

 1988 2000 2010 

Exploitations professionnelles    

Hectares 734 775 665 

 

Cette évolution révèle que chacune des exploitations de la commune rassemble à elle seule une superficie plus grande 
aujourdôhui quôen 1970 (ph®nom¯ne agricole du remembrement propre ¨ cette ®poque). Les petites parcelles tendent ¨ 
disparaître au profit de terres remembrées (exploitations plus industrielles) : une observation visible sur le territoire là où 
le bocage a été effacé du paysage agricole.  

Les ®tudes de la DDAF Finist¯re (Direction D®partementale de lôAgriculture et de la For°t) ont r®v®l® que de 1988 ¨ 
2000, la productivit® des exploitations agricoles de Kerlaz sôest accrue au m°me rythme quô¨ lô®chelon de lôouest 
Cornouaille et du Finistère: entre +50 à 100%. Ceci étant dû à la forte professionnalisation des exploitations agricoles 
durant cette période (+80% à Kerlaz).  
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Tableau 4 ï Superficies cultivées (ha) et évolution entre 1988 et 2010 : 
 

 Superficies (ha) 

 1988 2000 2010 

SUPERFICIE AGRICOLE UTILISEE    

TERRES LABOURABLES 617 686 580 

     DONT CEREALES    

CULTURES PERMANENTES 0 0 0 

    

SUPERFICIES TOUJOURS EN HERBE 115 89 86 

     DONT SUPERFICIE TOUJOURS EN HERBE    

 732 774 666 
4 Somme des fourrages, des cultures permanentes et des superficies toujours en herbe. 

 

IV . A . 2 . LOCALISATION DES SIEGES DE PRODUCTION : 
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IV . A . 3 . TYPES DE PRODUCTION : 
 
Les exploitations agricoles communales sont principalement tournées vers la production céréalière (essentiellement le 
maïs), fourragère, laitière (vaches) et porcine.   
On compte : (Source : DDAF Juin 2005 et données communales)  
- 6 exploitations porcines (Installations Classées) et production fourragère associée ; 
- 1 exploitation de production végétale ; 
- 7 exploitations laitières et production fourragère associée.  
 
Tableau 5 ï Cheptel (unités de gros bétails, tous aliments)  et évolution entre 1988 et 2010 : 
 

 Nombre de cheptel  

 1988 2000 2010 

Exploitations professionnelles    

Cheptels 2609 3815 3027 

 
Lôactivit® agricole sur la commune de Kerlaz est principalement de type granivores mixtes. 
 
 
IV . A . 4 . EXPLOITANTS : 
 
En 2010, la commune de Kerlaz comptait 13 exploitations agricoles. La dynamique agricole est maintenue grâce à des 
chefs dôexploitations relativement jeunes. En 2005, ils étaient 30 à 36% de moins de 40 ans et 15 à 25% de plus de 55 
ans. (Source DDAF Finistère Juin 2005) 
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V . PERSPECTIVES DõEVOLUTION : 
 
 
V . A . PREVISIONS DEMOGRAPHIQUES & BESOINS REPERTORIES EN MATIERE DõEQUILIBRE SOCIAL DE 
LõHABITAT : 

 

La commune a choisi de retenir dans son PADD un retour au rythme de croissance de la population enregistre entre 
1982 & 1990, soit 2%/an. 

 

 MAINTIEN DU RYTHME DE CROISSANCE DE 2% PAR AN 
CONFORMEMENT AUX DERNIERES EVOLUTIONS 

POPULATION 

SUPPLEMENTAIRE DõICI 

10 ANS 

180 habitants supplémentaires 
Ą Soit, un besoin dôenviron 80 logements (2,25 hab/lgt) 

BESOINS EN LOGEMENTS 

POUR MAINTENIR LA 

POPULATION  
Prise en compte du phénomène de desserrement des ménages 
Nb dôoccupants par r®sidence principale passant de 2,5 ¨ 2,25  

 Ą Soit, un besoin dôenviron 40 logements PHENOMENE DE 

DESSERREMENT 

BESOIN TOTAL EN 

LOGEMENTS  
DõICI 10 ANS 

120 lgt = 80 (pop nouv.) + 40 (desserrement) 
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PARTIE 2 : 
 

DIAGNOSTIC URBAIN ET FONCTIONNEL 
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I . HISTOIRE ET PATRIMOINE LOCAL : 
 
 
I . A . LE PATRIMOINE BATI ET ARCHITECTURAL REMARQUABLE :  

 
I . A . 1 . LE PATRIMOINE INSCRIT OU CLASSE : 

 
Sur la commune de Kerlaz, plusieurs édifices sont classés au titre des Monuments Historiques : 

- l'église Saint-Germain, la croix du cimetière, l'arc du triomphe (cadastre ZI 249, 250) (classé le 
28/02/1916) 

- le cimetière (classé le 19/11/1941) 

 
I . A . 2 . LE PATRIMOINE RELIGIEUX ET CIVIL :  

 
La commune comprend à la fois des éléments remarquables du patrimoine religieux et des vestiges archéologiques. 
Lô®glise de Kerlaz, datant entre 1588-1603 et 1630, le cimetière accolé et un arc en pierres sont class®s ¨ lôInventaire 
des Monuments Historiques de France. On observe non loin la présence de deux calvaires : lôun pr¯s de la fontaine St-
Germain et lôautre ¨ Kernelbet, le long de la D7. Et, le hameau du Ker a conserv® sa chapelle de granit. Les divers 
vestiges se trouvent pour lôessentiel proche de la for°t de N®vet (Belle Vue, Cotty,, Coz Maner, Kernevet, etc.) et sur le 
littoral (Ry Izella et Lanévry).  

 
I . A . 3 . LES MATERIAUX DE LõARCHITECTURE LOCALE :  
 
Le granit et le schiste (ardoise) sont les deux mat®riaux de base pour ces monuments et traces de lôHistoire. Le granit a 
plus commun®ment ®t® utilis® pour les fa­ades des maisons traditionnelles quôil ne lôest aujourdôhui. Il nôest repris que 
pour les encadrements dôouvertures. Les murs mont®s en parpaings sont peints et blanchis. Quant ¨ lôardoise, il est le 
seul mat®riau utilis® pour recouvrir les toitures. Lôutilisation traditionnelle du granit et de lôardoise garantit  lôhomog®néité 
du paysage urbain.  
 
I . A . 4 . LES VOLUMES DES CONSTRUCTIONS : 

 
On distingue trois types de volumes de bâtiments : le corps de ferme traditionnel allongé avec un volume peu élevé, la 
maison dôarchitecture traditionnelle au toit pentu et au volume important (rez-de-chaussée+un étage), le bâtiment 
agricole de surface importante mais de hauteur raisonnable. À noter que les cheminées se trouvent traditionnellement 
toujours au sommet dôun pignon lat®ral.  
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I . B . ARCHÉOLOGIE :  
 
Un certain nombre de sites archéologiques sont présents sur le territoire communal. 
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Les sites archéologiques sont repris en annexes du dossier PLU. 

II . STRUCTURE DU BATI : 
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II . A . LA MORPHOLOGIE DU TISSU URBAIN : 
 
La commune de Kerlaz  comprend un centre bourg ancien étalé, autour duquel gravitent plusieurs hameaux dispersés 
sur le territoire agricole et sur le littoral. La carte de Cassini du XIXème siècle, illustrait déjà cette morphologie urbaine 
éclatée.  
La qualité des entrées de bourg : 
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II . A . 1 . LE CENTRE-BOURG :  

 
Le centre historique est signalé par son église et son cimetière. Il rassemble les services administratifs de la commune 
(bibliothèque et mairie). Le bâti y est dense, implanté le long de la D7 ou dô®troites rues secondaires, et poss¯de 
souvent un étage. De petits murets traditionnels, en pierre de granite, délimitent les propriétés privées sans fermer 
lôespace. Ce cîur historique est travers® par la D7, une route passante qui nuit ¨ la qualit® de lôentr®e de bourg. Les 
abords de lô®glise deviennent des espaces de stationnements improvis®s. Aussi, lôaccessibilit® aux commerces (entr®e 
c¹t® D7) est rendue dangereuse et difficile par lôabsence de stationnement prévu et de trottoirs. 
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II . A . 2 . UN ETALEMENT DISCONTINU DU CENTRE-BOURG :  

 
Autour du cîur historique, le bourg tend ¨ sô®taler vers lôest (suivant la D®partementale 7) et le nord-ouest (en direction 
du littoral). Aujourdôhui, la commune est contrainte ¨ se d®velopper au sein de limites fix®es dans le futur PLU en accord 
avec la Loi Littoral. Son développement ne doit plus se faire par extension, mais par densification de son tissu existant 
et dans lôenceinte des espaces encore non construits.  

 
II . A . 2 . a . Les hameaux englobés dans le bourg : Ker-Anna et Park Lann : 

 
ê lôest du centre historique, le d®veloppement du centre sôest fait dôun c¹t® de la D7, se reliant aux hameaux de Ker-
Anna et de Park Lann.  
Ker-Anna est habit®e dôune quinzaine de maisons (seulement moins de 10 maisons ¨ Park Lann). Mais, côest aussi une 
zone destinée aux activités artisanales, où se sont implantés : une biscuiterie et son magasin de vente de produits 
r®gionaux, ainsi quôune entreprise de BTP (bâtiments et travaux publics). La réserve foncière disponible autour de ces 
b©timents, repr®sente un v®ritable potentiel de d®veloppement dôactivit®s ®conomiques pour la commune. Lô®talement 
entre ces hameaux et le centre a créé des espaces libres de constructions et qui constituent une disponibilité foncière à 
valoriser.  

 
II . A . 2 . b . Des équipements publics isolés : 

 
Plus proche du centre, dôun c¹t® de la route et plac®s au milieu dôune prairie bord®e de haies bocag¯res : lô®cole et les 
®quipements sportifs (terrains de foot, basket et stade). Ce d®gagement permet un recul int®ressant par rapport au cîur 
historique de Kerlaz. Côest un espace libre ¨ valoriser (construire ou tracer des cheminements) afin dôassurer la 
continuité urbaine entre le centre et les équipements publics. La proximité de la D7 représente un danger potentiel pour 
lô®cole (entrée/sortie côté route D7). 
On recense aussi une bibliothèque dans le centre-bourg, un service public de proximité mis en place par la commune. 
 
II . A . 2 . c . Lõint®gration des nouvelles constructions : une unité urbaine qui tranche avec le paysage 
environnant : 
 
Au nord-ouest du centre, des maisons individuelles se sont récemment implantées, dont certaines sont encore en 
travaux.  
Leur implantation semble suivre un long et large chemin dôacc¯s en partant du centre-bourg. Ici, côest une nouvelle 
forme urbaine qui sôinscrit dans le paysage avec une typologie dôhabitat consommatrice dôespace : les habitations 
sôins¯rent au milieu dôune parcelle dont les limites ne sont pas encore visibles.  
Seules les fa­ades align®es d®limitent lôespace agricole environnant de la parcelle priv®e. Toutes sont clairement 
orient®es de fa­on ¨ permettre dôapercevoir le littoral depuis lôhabitation, une tendance urbaine commune de nos jours. 
Cet alignement de façades marque une limite franche et visible dans ce paysage environnant à vocation agricole.  
Le développement étalé de cette partie du bourg a formé de vastes poches urbaines non construites, dont certaines font 
d®j¨ lôobjet de programmes de constructions.   
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
  



Commune de Kerlaz Â Département du Finistère  

 

Page 43/210 

 
 



Commune de Kerlaz Â Département du Finistère  

 

Page 44/210 

 

 
  



Commune de Kerlaz Â Département du Finistère  

 

Page 45/210 

 

  



Commune de Kerlaz Â Département du Finistère  

 

Page 46/210 

 

  



Commune de Kerlaz Â Département du Finistère  

 

Page 47/210 

 

  



Commune de Kerlaz Â Département du Finistère  

 

Page 48/210 

 

II . A . 3 . LES HAMEAUX DISPERSES DANS LE PAYSAGE AGRICOLE ET LITTORAL : 
 
Souvent d®velopp®s autour dôun corps de ferme ancien, les hameaux  se distinguent par le nombre et la nature des 
constructions qui les composent. La commune ®tant soumise ¨ la Loi littoral, lôextension de ces hameaux est 
compromise.  
< à 10 constructions : Kerioret, Kerstrat, Kerléol, La clarté, Kergreis, Tal ar Hoat, Le Cosquer, et Le Caouet, sont les 
principaux hameaux en lien avec les espaces cultivés ou pâturés environnants. Ils se composent pour la plupart de 
b©timents agricoles (hangars, silos dôensilage, etc.) et souvent accompagnés de quelques habitations. Ce sont des 
hameaux relativement denses. Ménez Hir, le Briec, le Ker sont des exemples de petits hameaux de 3 à moins de 10 
maisons.  
> à 10 constructions : Lanévry, Kerquilliguy, et Kerdiouzet sont trois hameaux r®sidentiels, o½ lôhabitat semble y °tre 
relativement récent. On peut supposer que cette vocation est liée à leur localisation toute proche le littoral. En effet, la 
position des maisons tournées en direction de la mer le confirme. De plus, ces hameaux sont plutôt étalés.  
< à 3 constructions : ce sont des maisons isolées, détachées du bourg et des hameaux 

 
II . A . 4 . LõINTEGRATION PAYSAGERE DES HAMEAUX ET LA LOI LITTORAL : 

 
Lôint®gration de lôhabitat traditionnel et r®cent des hameaux dans le paysage se fait souvent gr©ce ¨ lôaccompagnement 
dôune masse v®g®tale (haie bocag¯re ou masse bois®e), ¨ son implantation dans une d®pression du relief et ¨ un 
environnement agricole de qualité. La conservation des espaces de verdure et des champs cultivés assure les coupures 
dôurbanisation impos®es par la Loi Littoral. Cela permet de garder lôidentit® et lôunit® de ces ç hameaux » sur la 
commune. Au regard de la Loi Littoral, leur extension est à surveiller et à interdire. Leurs contours sont donc désormais 
délimités, valorisés, qualifiés et les covisibilités sont atténuées.  
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